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POUR LA SESSION Société de Colonisation du 
Lac Témlscamlng CHAS DUJARDIN!

Comme la prochaine tession du 
Parlement promet d’offrir beau­
coup d’intérêt, nous prendrons des 
abonnés à l’édition quotidienne du 
Canada, pour toute la duré de la 
session, à raison de $ 1.00. et le 
journal sera porté à domicile pour 
ce prix.

No. 40 R (JE SPARKSAvis est par le présent donné que l’as­
semblée gén raie et annuelle d -s m mbres 
de la Société de Colonisation du lac Ternis- 

ng aura lieu le mardi, troisième jour 
de fevri- r, mil huit cent qu tre-vmgt-cinq, 
au Collège d’Ottawa, aux lins de rec^v- ir 
le rapport du bureau de direction actuelle­
ment eu « barge, dVIire des directeurs pour 
l’année prochaine et do transigner toutes 
autre affair s qui seront jugées utiles.

Ottawa. 24 j tnvier 1885.
Par ordre du Bureau,

LOUIS LUSSihR, secrétaire.

OTTAWA.

AGENT D’ASSURANCE
sur la V I E et contre le FEU,

Cité et District d’Ottawa
OOMPAOMISS BSPRÉSKNTÉH :

La Cltixen», DE MONTRÉAL, 
Ca No< Vient, Go. ANGLAISE, 
La Caledonian,
La Phœnijo,

t'iijvlni H irfif Réunis
an delà de

$40,000,000

ASSURANCES SOLLICITEES,
AGENT FINANCIER de 

PLACEMENTS et COURTIER.

de Banques et de Compagnies 
achetées et vendue# pour ar-

C. R. “Le Canadien” do
doSociété de Colonisation du 

Lac Témlscamlngce -dub sont priés de ee 
bureau de pos’e demain

Les membres de 
réunir en face du
(j udi) à 2 heures p. m. en costume, raq 
tes au dos. pour assister au dévoilemen 
la statue de Sir Geo. h tienne Cartier.

pot Avis est par le pré ent donné à tous les 
membres de la Société de < olonisation du 
lac Témi'cam ng que le premier pai-m ni 
de cinq piastres du versement pour l’antr e 
1885, est devenu dû le treize ja vier cou­
lant (1885) et doit être fait avant le quinze 
lev ier prochai au bureau du soussigné, 
524, rue Sussex. Ceux-là s-uls nui auront

béV"

t de

Par ordre,
J. G. BARRETTE, secrétaire 

Ottawa, 27 jan. ’85.
ACTIONS 

incorporées, 
gent et sur marge.ADMINISTRATION :e i element pourront voter à l’assem- 

du 3 évrier prochain.
Ottawa, 26 janvier, 1885 

Par onir • du Bureau.
LOUIS LU.'SIER, secrétaire.

EMPRUNTS négociés pour Particuliers, 
Corporations M ^nlclpales et Scolaires, Fa- 
briq es 11 Eglises à des condition- très 
avantageuses. Taux d’intérêt réduits r

“LE I [CANADA,”
QUOTIDIEN,

Le seul journal français à Ottawa
Abonnement, 93.00 par année. SACRIFICE ARGENT placé sur garanties <’e première

LES capitalistes trouveront leur 
tage à corrosp >ndre avjo

M. Chas Desiardins,
1IDRBA0X:

Edlflee de l’Iiôie1 Biiaaell, rue 
8|wrk>. Otlww».

Marque, de Commerce et Droite d’Auteur 
gt.trëe.
1er »léc.

“LE COUKBIEB DE HULL,”
Les marchandises qui suivent seront ven­

dues, ou plutôt sacriflées, à
HEBDOMADAIRE,

Renfermant les matières de Vèdilion 
Quotidienne.

ent, 91 par année aenl
Les deux éditions payables è l’avance.

Impressions de LUXE et de COMMERCE 
écutéea avec soin et promptitude, en 

eurs couleurs, Argent, Or, Bronse, 
d’un fini supérieur.

SWPBIX.TRÊS RÉDUITS

res envoyés par la Poste reçoivent 
ilion toute spéciale et sont exécu-

MOITIE PRIXAbonni
Dorant QUELQUES JOURS seulement

Ces articles sont ;
Ja#le-an-corp# pour dame# 
Gâleta en laine 
Ve# tea 
Pardeesn»
Pardeaaua pour enfante 
Articles de goût en laine

Avec d’autres articles de

do lan
do E. 8. LAVERDÜREdo

MAGASIN GÉNÉRAL DE

S’adresser à
Mr l'Administrateur du

“ CANADA,”
Ottawa.

tïï

FERROOTERIEMODE.' et G;R3\IITURKS
Vous trouverez chez moi tout ce 

qu’il faut dans cette ligne
en MAINS

Les dames sont invités à venir voir ces 
articles chez Outils, Clous, Câble, Chaîne,into.

Peintures, Huiles, Vernis, Vitres, Mastic
A. CHABOT 

472 RUE SUSSEX
NOUVEAU MAGASIN D’EFFETS

POUR VOITURES

A. Woodcock,
Marchand de Modes,

a», RVK NPAKKN. Etc.
Comme parle passé un assori. 

ment complet deFITESI FETES! FETESI
Assortiment complet de carceases en bois 

pour toutes espèces de voitures, moyeux, 
jantes, manchons de charrues etc., etc.

Une boutique p ur la confection des voi­
tures est attachée à l’établissement. 
M.Uhabot répare et fabrique à ordre toutes 

sortes de voitures d’été et d’hiver, derniei 
style. Une visite est sollicitée au numéro
472, Bue SUSSEX, Ottawa.

2 m, 3 f p 8

QUINCAILLERIE. 
69&71 Rue WILLIAM

MAGASIN DE 6 0S.
CHAMPAGNE ! VINS RKCHPRCHÉUJ 1 

CIUAHRS I
Un assortiment complet de liqueurs 

choisies et cigares, vient -l’être reçu au 
numéro 450, rue Sussex,à l’entrepôt W. 0. 
McKay.

Liqueurs françaises çt italiennes. Carton 
et Gastier, St. Julien, Sauterne, Brisson, 
Ayala, Chateau-d’ay, 1. H Mumm, Char­
treuse, Kummel, Bénédictine, CuracdO, 
Moraskno Vertmouth,Torino, Eau-de-Vie, 
Gin, en fute et en caisse.

CIGARES de qualités variées, importés 
et Canadiens.

Ordres promptemet exécutés, effets livrés 
à domicile.

PROVINCE DE QUÉBECE. VEZINA
Département des Terres delà Couronne

Section des Bois et Forêts 
Québec, 20 décembre 1884. 

Avis est par le présent donné, que, con­
formément aux dispositions de Pacte 36 
Victoria, chapitre 9, les coupes de boi» sui­
vantes eer mt mises à F enchère, dans la salle 
de ventes du Département des Terres de la 
Couronne, en cette ville, MERCREDI, le 
25 FEVRIER 1885, à 10-30 a m.

AGENCE D’UTTAWA 
Bloc A, arrosé par la Rivière Ottawa 
1er Rang. Limites No 5, 61} milles car­

rée, No 7, 16} milles carrée, No 8, 16 milles 
carré , No 9, 29} milles carrés, No 10, 42} 
mill • carrés, No 11, 40 milles carres, No 12, 
37} milles carrés.

2e Rang. Limites Nos 6, 7, 10, 11, 12, 09 
milles carrée chaque.

3e Rang. Limites 
9 10, 11, 12, 5o milles 

Cette vente sera sujette aux 
dinaires. dont les détails peu 

obtenus sur demande, au dépariée 
Terres de la Couronne, ou au burea 
l’Agent des Bois de la Couronne à üttu 

E- B TACHE, 
ant-uommlsealre des 
Terres de la Oo

BIJOUTIER et HORLOGE»
No, 536, Rue Sussex,

OTTAWA.
CADEAUX DE NOEL ET

DU JOUR DE L AN
nw auxAssortiment complet de Bagues. A 

Epingles, Boucles d’oreilles. Mo 
en or et en argent

A MOITIÉ PRIX
Nü. 450, RUE SUSSEX

W. O. iVtcKAY,Ouvrage fait à ordre sous le plus cour 
délai à des prix modérés. 

AGENT pour la célèbre montre «utl #
EL VSZXX7A,

Porte voisine du VARIETT J .Al L,

Propriétaire. 
Ottawa, 5 Déc. 1884

FUMEZ

LES CIGARES
« at-

Aux Inventeurs 
J. Coiirsolle & Cie.,
Solliciteur t de Brevets <f Invent* •» I 

Dessins de Fabrique, Marques 
de Commerce et de Bois 

Agene# et Correspondante aux Etait 
Dais, en Angleterre et en France.

Nol 2, 3, 4, 6, e, 7, 8, 
carrés chaque.

conditions 
veut être 
ment desCABLE ob

BT

N* B.—D’après la loi, les journaux nom­
més à cet effet, par Ordre en Conseil, sont 
Iss leule autorisés à publier cet avis.J. COÜRSOLLF &Ole.t

CtiAMMHS Victoria* 
Vis-à-v4* e bureau des Brevets,

OTTAWA, Out. Hotel du Canada
B. P —Boite 68. 

24 PAv 1883 Mr, ALEXIS RENAUD, ci-devant as­
socié de M. E. B. Lauzon, informe le public 
en générai qu’il vient de r prendre son 
ancien poste, au Nos. 56, 5i et 60 rue 
Murray. Le public voyageur trouvera 
toujours à cet hôtel une pension de pre­
mière classe. M Renaud étant ontinuel* 
emeat en rapport avec les marchands de 

bols et les contracteurs de chemin de fer, 
les ho nmes de chantiers trouveront tou­
jours chez lui 1 s’engager au prix le plus 
elevô.

MANUFACTURÉS PARA. VIS
personnes qui ont en leur posses- 
Livres appartenant à la Biblio­

thèque du Parlement sout requis de les 
remettre sans délai.

Les prêts de livres au public seront 
disconlinués à commencer de ce jour, 7 
Janvier, jusqu'à nouvel ordre.

Pai ordre.

Toutes 
sion des S. DAVIS m

A. RENAUD* proprietaire*
No 56, 58 et ÇO Rue Murray.

A. D. DeCBLLES,
Bibliothécaire. Il e

1 se.Otiewe, 7 janvier 1885. 8 (Me, 18 déc I »b

L’exposition d’Antwerp va être 
une de ces grandes attractions où 
l’Europe entière va se rendre ; où 
les Etats Unis vont porter tout ce 
que leur sol fertile et leur travail 
ingénieux peuvent produire de plus 
beau et de plus riche ; où nombre 
de colonies vont aussi tenter la 
renommée. Tous nos intérêts nous 
commandent donc de nous trouver 
H, et d’y paraître dans la position 
la plus avantageuse que nos res­
sources nous permettent d’espérer. 
Si nous ne pouvons, en effet, 
exceller sur les peuples de l’indé­
pendance européenne, nous devons 
au moins tenir à honneur de pren 
dre le premier rang parmi les 
colonies.

Mais, pour cela, il tant du tra­
vail, il faut que chacun y mette 
de la bonne volonté et du zèle 
Aidons donc tous le gouvernement 
fédéral dans la lâche qu’il a entre­
prise de faire représenter digne­
ment le Canada à Antwerp. C’est 
le devoir et l'intérêt de chacun.

Nous publions ici la liste des 
commiss ires que la département 
de l'agriculture vient de nommer 
dans quelques provinces, pour voir 
à faire préparer et enrégistrer les 
divers articles qui devront être 
envoyés à l’exposition : M. A. W. 
Wright, Ontario ; M. S. C. Steven­
son, Québec ; M. Dymmock, Nou­
velle-Ecosse ; M. J. W. Best. Non- 
veau-Brunswick.

huitaine d’années, qu’une taxation 
à peine égale à la moitié de celle 
des Etats-Unis, maisqu’aujourd’hui 
ses taxes dépassent au moins du 
double celles que le peuple amé­
ricain est appelé à payer. Un ajoute 
encore que la population décroît ; 
que le paupérisme augmente ; qu’il 
y a stagnation partout ; que le ca­
pital nous abandonne ; que la cor­
ruption et la spéculation dominent 
notre état social et politique ; qu’il 
n’existe pas un pays où la vie coûte 
aussi cher qu’au Canada ; que sous 
l’influence anglaise, le gouverne­
ment laisse accumuler d’énormes 
fortunes entre les mains du petit 
nombre. Enfin, toute la Kyrielle 
des ineptes et fausses accusations 
de Sir Richard et de sou parti se 
retrouve formulée contre notre 
pays dans les colonnes du freeman 
Journal.

Ou comprend aisément quelle 
impression défavorable crée, à 
notre égard, des appréciations de 
ce genre, et le parti g rit rouge de­
vrait voir enfin où il nous conduit 
par sa lutte déloyable. Il lui serait 
facile de combattre ses adversaires, 
ce uous semble, sans discréditer le 
pays et ses institutions, sans nous 
faire à tous une réputation de men­
diants et de voleurs de grand che­
min.

aaJStola.

SON EXCELLENCE
LE

tionverneur- Général
DONNERA UNE

RÉCEPTION
DANS LA

SALLE DU SENAT
A 8 30 P.M. 

SAMEDI, 31 JANVIER

Les règlements ci-dessous ont été adoptés 
pour les réceptions :

1— Les voit ma entreront dans le carré 
du parlement par la } orte Est et sortiront 
par la por e Ouest.

2— Les sénateurs, leurs femmes et leurs 
ludront bien s'introduire dans le

Sénat par la porte des sénateurs.
3— Les membres de la Chambre des Com­

munes, leurs femmes et leurs filles, sont 
priés d'entrer par la porte ouest de la tour.

4— Les dames et messieurs, non compris 
dans les deux paragraphes précédents, en­
treront par la porte qui .era uésignée à leur 
attention par des lumières rouges

5— Les sénateurs et les membres de la 
Chambre des Communes, ainsi que leurs 
femmes et eurs filles, seront présen'és en 
premier lieu, et ensuite les dames et mes­
sieurs qui se rendront à la réception.

6— Les dames et messieurs devront ôlre 
en toilette de soirée et seront tenus de | rô- 
een er deux cartes portani leurs noms d’une 
façon lisible. L’une seia déposée à la porte 
de lh salle du Sénat et P au ire sera remise à 
l'aide de camp de service.

7— On peut obtenir de plus amp 
mations en s’adressant à l'aide d«

filles to

les infor- 
e camp de

6

Par ordre,
MELGÜND,

Secrétaire du Gov.-Général. Ce serait plus noble, et nos adver­
saires eux-mê nés en bénéficie 
raient bien davantage. Quant aux 
accusations rééditées par le Free 
man Journal, nous en avons déjà 
établi la fausseté et il serait oiseux 
de recommencer cette tâche.

HoU.1 du gouvernera' nt, 25 jan. 1885.

LE CANADA LE CONSEIL DU COMTÉ

La nremièje assemblée du Con­
seil du Comté de Carletou pour 
1885 a eu lieu hier so is la prési­
dence temporaire du secrétaire 
MacNab, qui a donné lecture des 
rapports et autres documents rela­
tifs aux dernières élections munici­
pales et à l’administration civique 
d-s différents townships et villages. 
Etaient présents :

Nepean—Le préfet, Thos. Clark ; 
les sous-préfets, John Dawson, John 
Thomson, John Christian.

Gloucester—Le préfet, R. Cum­
mings ; les sous préfets, Chs. Tay 
lor, D. Gamble, P. Cassidy.

Osgood—Le préfet, Ira Morgan ; 
les sous préfets, D McArthur, Allan 
McDoneli.

Goulbourn — Le préfet, John 
Kemp ; le sous-préfet, Hugh Cann.

Huntley— Le préfet, E. Arm­
strong ; le sous préfet, James Wil-

Ottawa et Hull, 28 Janvier 1885

L’EXPOSIEION D’ANTWERPLEUR ŒUVRE.

Nous avons déjà signalé les 
avantages qu’il y a pour le Canada 
d’envoyer à cette exposition et à 
celle de Lon-ires les plus parfaits 
et les plus riches produits de son 
sol, de ses forêts, de ses rivières, ti­
son industrie manufacturière, enfin 
de tout ce qui compose chez nous 
la production nationale.

Notre pays se développe très 
rapidement, en effet, et voici même 
que notre commerce extérieur a 
presque décuplé ses chiffres dans 
l’espace de quelques années. Aussi, 
ce qu’il nous faut aujourd’hui, ce 
sont de nouvelles relations com 
merciales, ce sont des débouchés 
plus nombreux et plus considéra­
bles, pour écouler le surplus de 
notre production et pour nous 
procurer en retour les articles qui 
nous manquent. Or, on ne doit 
pas l’oublier, notre siècle est 
l’époque de la compétition, l’épo 
que où le succès et le progrès ne 
s’acquièrent, en faveur des peuples 
et des individus, que par une lutte 
constante et vigoureuse.

Pour les peuples, surtout ceux 
des colonies, ceux que leur jeu­
nesse et l’éloignement rendent pres- 
qu’inconnus au Vieux Monde, les 
plus puissants moyens de propa­
gation commerciale, de compéti 
tion sur le terrain des affaires, 
reposent assurément dans ces 
grands concours universels, où tous 
les pays viennent étaler leurs 
richesse» et solliciter ainsi la clien­
tèle de leurs voisins. C’est à la 
suite de ces grandes luttes pacifi­
ques que naissent les traités de 
commerce, entre nations qui out 
jugé qu’elles possèdent un intérêt 
réciproque et à peu près égal de 
s’unir et de se favoriser mutuelle 
ment.

Nous avons souvent stigmatisé 
la conduite de certains chefs du 
parti grit, qui semblent réellement 
avoir pris à lâche de détruire toute 
opinion favorable que l’on peut 
avoir de notre pays, à l’étranger. 
Il nous a été donné aussi de cons­
tater quelle œuvre néfaste et anti­
patriotique ces gens-là ont accom­
plie déjà dans plusieurs occasions, 
et nous sommes encore à nous de­
mander quel but pratique ils espè­
rent atteindre par cette conduite 
inavouable.

Veulent-ils élever leur fortune 
politique sur les ruines qu’ils ten 
tent de ciéer partout ? Est-ce le 
désir d’arriver qui les pousse ; est- 
ce la jalousie contre ceux des pre­
miers rangs, qui les domine et les 
étreint ? Mais alors, ces gens là 
font un jeu insensé ; et, si un ha 
sard fatal les mettait tout-à coup à 
la tête de l’administration, com­
ment pourraient-ils justifier les 
espérances que leur critique acerbe 
aurait fait naître chez le peuple î 
Ayant détruit la confiance des pays 
étrangers à notre égard, ils se ser­
raient le jouet et la victime des 
aimes qu’ils tournent aujourd’hui 
contre leurs adversaires. C’est ce 
qui est arrivé en 1873, alors que 
l’administration MacKenzie mon­
tait eu pouvoir ; et, l’expérience 
de son passé devrait servir davan 
tage au parti grit rouge.

Ces réflexions nous viennent en 
ce moment, après avoir lu un arti 
cle du Freeman’s Journal, de Du­
blin. 11 y est fait un tableau bien 
sombre de notre situation écono­
mique, et l’on s’appuie en cela sur 
les données du discours de Sir 
Richard Cartwright, à Montréal.

U est dit, dans cet écrit, que le 
Canada ne supportait, il y a une

son
Nonh Gower—Le préfet, John 

Craig; le sous préfet, T Kerr.
Fitzroy—Le préfet. Chas. Mohr ; 

le sous-préfet, A. Riddell.
March—Le préfet, W H. Berry.
Marlbors—Le préfet, R. MacKay
Richmond—Le préfet, Dr Beaty.
New Edinburgh—Le préfet, Dr 

Bell.
M. Morgan a été élu maire sur 

proposition de M. Grierson secondée 
par M. Mohr.

M. jtiorgan fait parti du conseil 
depuis 1855, et il en est élu maire 
pour la lOème fois.

Un comité composé de MM. Clark, 
Cummings, Morgan, Craig et Beaty 
a ensuite été chargé de fixer la 
composition des divers comités 
d’enquête, et le Conseil s’est ajour­
né à 10 heures ce matin, après avoir 
nommé les préfets de Nepean, 
Gloucester, North Gower et Hunt- 
ley, pour s’enquérir au sujet de la 
vente d’une école modèle à la ville, 
et des raisons que le trésorier a eu 
de ne pas placer les revenus de 
cette transaction au crédit du comté.

Le résultat des élections sénato 
riales a causé une surprise désa­
gréable au cabinet français dont 
les candidats ont été battus dans 
plusieurs circonscripti ras par des 
radicaux avancés. D’up autre eêté, 
la perte de 22 sièges est un coup 
porté aux monarchistes, dont plu­
sieurs des candidats les plus capa­
bles ont perdu leurs sièges, y 
compris le duc de Broglie.

'ttawa;
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